
Les liturgies de la Parole en semaine et le dimanche  
                                    (Leur lien avec l’Eucharistie dominicale) 
 
  
Introduction 

  
"Que la parole du Christ habite en vous dans toute sa richesse » (Col.3, 16) 

Depuis plusieurs années l’Ecriture a pris une place importante dans la vie des catholiques. Lue 

et méditée elle est devenue Parole de Dieu vivante qui s’adresse à tous. Ainsi le Christ, Parole du 

Père, se fait entendre. Elle est devenue centrale dans la vie personnelle de chacun, à travers, entre 

autres, la  lecture et la méditation des passages lus au cours de l’Eucharistie du jour et dans la 

liturgie des heures. Perçue de mieux en mieux comme une Parole vivante et actuelle que Dieu 

adresse à tous, elle est régulièrement proposée à l’occasion des activités pastorales, lorsqu’il s’agit 

de préparer aux sacrements, de se réunir, quel que soit l’objet de la rencontre, ou d’habiter plus 

régulièrement nos églises. Ainsi comprend-on que Dieu veut “ converser”  avec tous les hommes, 

comme le rappelle le concile Vatican II dans la constitution dogmatique “ Dei Verbum”  : « Par 

cette révélation, le Dieu invisible (cf. Col 1, 15 ; 1 Tm 1, 17) s’adresse aux hommes en son 

surabondant amour comme à des amis (cf. Ex 33, 11 ; Jn 15, 14-15), il s’entretient avec eux (cf. Ba 

3, 28) pour les inviter et les admettre à partager sa propre vie » (DV, N° 2). Le pape Benoît XVI, 

dans son exhortation apostolique “ Verbum Domini”  (N° 65), a invité les fidèles à prendre des 

initiatives pour toujours mieux se nourrir de cette Parole de Dieu. 

De même, dans le quatrième axe du Projet global diocésain de catéchèse (PGDC) pour les 

diocèses de Savoie, intitulé “Ouvrir à l’intériorité et à la prière”, on peut lire que « le besoin de 

ressourcement et de nourriture pour la vie spirituelle est fort dans notre société » (p 23) avec cette 

précision importante : « toute proposition de rencontre pour ouvrir à l’intériorité et à la prière doit 

partir de la Parole de Dieu, car cette soif de spiritualité n’est pas réductible à une quête de soi. 

Cette Parole s’adresse à notre liberté, elle ne nous contraint pas ; c’est pourquoi elle demande à 

être reçue dans une relation de confiance et dans l’intimité » (p 23). Suit tout naturellement 

l’invitation à lire l’Évangile : « Lire ensemble l’Évangile fait expérimenter une communion 

fraternelle et fonde peu à peu un sentiment d’appartenance à une communauté chrétienne. 

L’Évangile devient alors Parole vivante pour tous. Des petits groupes peuvent se retrouver autour 

de la Parole de Dieu pour une lecture priante ; des méthodes simples existent. » (p 24) 

 

 

 

I- Le chrétien se nourrit du partage fraternel de la Parole  

 
A/ La Parole de Dieu au cours des rencontres et dans les groupes de partage de la Parole 

 
Au cours des rencontres de préparation à un sacrement, au cours des réunions de l’équipe 

d’animation paroissiale ou du conseil pastoral d’une paroisse, au cours des rencontres d’aumônerie 

de jeunes ou autres, dans le cadre d’un groupe de lecture priante de la Parole ou de Lectio Divina, la 

Parole de Dieu est accueillie. Elle est au cœur de toute catéchèse. 

 

 
• Cette habitude de se nourrir régulièrement de la Parole de Dieu avec d’autres et d’en 

saisir les occasions doit être encouragée. 
 
 
 
 
 



B/ Les liturgies de la Parole en semaine  
 

On peut se nourrir aussi de la Parole de Dieu avec une liturgie de la Parole, vécue en 

semaine, dans un village ou un quartier. Y sont invités les membres de la communauté locale quel 

que soit l’âge. Ce peut être à un rythme régulier, hebdomadaire ou mensuel. Ce temps est alors un 

moment important pour rassembler la communauté locale dans le village ou le quartier, il exprime 

une belle visibilité de l’Église-Famille de Dieu. C’est une occasion de se ressourcer à travers 

l’écoute et le partage de la Parole de Dieu, dans une proximité plus grande les uns avec les autres. 

 

Écouter la Parole, pour les fidèles ainsi rassemblés, permet d’accueillir la présence du Christ 

au milieu d’eux : « car là où deux ou trois sont assemblés en mon nom, je suis au milieu d’eux » 

(Mt 18, 20). Petit à petit à travers une familiarité de plus en plus grande avec cette Parole, ils 

comprennent de mieux en mieux que le Seigneur s’adresse à eux. En accueillant cette Parole dans la 

foi, ils deviennent avec plus d’élan, dans et pour le monde, de vrais témoins du Christ ressuscité. 

 

Ainsi célébrer la Parole de Dieu en semaine prépare les cœurs à vivre une belle fraternité, une 

réelle union des cœurs. Cela permet une expression concrète, forte et visible de la communion et de 

l’unité entre les fidèles. Ce témoignage est essentiel et même vital. 

 

Une liturgie de la Parole en semaine permet également de se préparer au jour du Seigneur, 

jour durant lequel tous les membres de la communauté se rassemblent pour célébrer le Christ 

ressuscité et partager leur foi, leur vie concrète, leurs soucis, leurs joies et leurs peines. Ce jour n’est 

pas le dernier de la semaine qui s’achève, jour de repos, il est plutôt le premier jour de la nouvelle 

semaine, jour de repos certes mais jour au cours duquel chacun se ressource et reprend des forces 

pour les jours suivants. Une liturgie de la Parole en semaine, orientée vers le dimanche, permet, tout 

naturellement, de renforcer le lien de la communauté locale avec l’Eucharistie dominicale et des 

communautés locales entre elles.  

 

Le pape Benoît XVI l’a rappelé dans l’exhortation apostolique “Verbum Domini” : «les pères 

synodaux ont exhorté tous les pasteurs à diffuser dans les communautés qui leur sont confiées les 

moments de célébration de la Parole (…). Ces célébrations ont une importance particulière pour la 

préparation de l’Eucharistie dominicale afin de donner aux croyants la possibilité de pénétrer 

davantage dans la richesse du Lectionnaire pour méditer et prier la Sainte Écriture, surtout dans 

les temps forts de la liturgie, l’Avent et Noël, le Carême et Pâques. » (VD N° 65) 

 

Ainsi est-il extrêmement important de réaffirmer que si l’Eucharistie est « source et sommet 

de la vie chrétienne comme l’affirme le concile Vatican II (Constitution Lumen Gentium N° 11), une 

célébration de la Parole n’entre jamais en concurrence avec elle. Au contraire la Parole, qui est aussi 

source de vie communautaire et fraternelle, rappelle la mission des baptisés : devenir porteurs de la 

Bonne Nouvelle de Jésus Christ, mort et ressuscité, à tous les hommes. On peut comprendre qu’une 

liturgie de la Parole en semaine prépare le cœur du baptisé à vivre l’Eucharistie du dimanche 

« pour la gloire de Dieu et le salut du monde ». 

 
 
• Les liturgies de la Parole en semaine doivent donc être encouragées. 
 
 

II- La liturgie de la Parole le dimanche 

 
Dans son troisième axe le PGDC insiste sur la communauté chrétienne qui doit sans cesse se 

constituer, en se rassemblant le dimanche, Jour du Seigneur : « Rassemblée pour l’Eucharistie du 

dimanche, la communauté chrétienne donne à voir, par la diversité de ses membres, le désir de 

Dieu de rejoindre chaque homme et chaque femme. » (p 19). Le dimanche est, de ce fait, au cœur de 

la vie du fidèle du Christ et de la communauté à laquelle il appartient. Tout doit être favorisé pour 

que la communauté paroissiale, composée de toutes les communautés locales, se retrouve le 

dimanche, rassemblée autour de son pasteur, pour la célébration de l’Eucharistie. 



 « L’enjeu est bien de donner le goût de ce rassemblement, en proposant dans le cadre du 

dimanche, des temps conviviaux où tous sont invités et accueillis, où la Parole de Dieu est 

proclamée et partagée, où les générations se rencontrent et s’enrichissent mutuellement. N’est-ce 

pas une invitation pressante à découvrir toute la beauté du jour du Seigneur ? » (p. 20) Cependant 

comme le rappelle le pape Benoît XVI, une liturgie de la Parole peut parfois se vivre le dimanche 

lorsque les circonstances ne rendent pas possible la célébration de l’Eucharistie dominicale :  

« La célébration de la Parole de Dieu est fortement recommandée dans les communautés qui, 

par manque de prêtres, ne peuvent célébrer le sacrifice eucharistique les jours d’obligation. » (VD 

n°65) 
 

On peut donc envisager une célébration de la Parole de Dieu le dimanche quand participer à 

l’Eucharistie n’est pas possible (distance, souci de santé, personnes plus âgées se déplaçant peu, 

etc.). Cependant elle ne doit favoriser ni l’indépendance de petits groupes ni le repli sur la 

communauté locale mais développer la proximité. Bien comprise et bien présentée, elle participe, en 

effet, à l’unité de la paroisse si elle est vécue en communion avec les autres communautés locales 

paroissiales, rassemblées pour vivre le jour du Seigneur et célébrer l’Eucharistie. Elle participe à la 

vie fraternelle paroissiale, signe donné au monde. Dans cette perspective il est important de veiller à 

l’équilibre entre regroupement et proximité mais aussi entre Eucharistie dominicale, célébrée 

chaque fois que possible, et liturgie de la Parole.  
 
On aura à cœur, dans ce contexte particulier, de prier pour les vocations de prêtre et pour les 

prêtres eux-mêmes, de la vivre avec une dimension missionnaire, en désirant des ouvriers pour la 

mission. En effet on ne peut “réduire” cette liturgie de la Parole à un simple moyen de rassembler la 

communauté locale dans un contexte où nous aimerions la présence plus nombreuse de prêtres, 

comme si elle remplaçait l’Eucharistie. 

 

Conclusion 

La plus grande place de la Parole de Dieu dans la vie du disciple du Christ est un fruit 

incontestable du concile Vatican II. Nous en remercions le Seigneur. À travers les liturgies de la 

Parole, l’unité entre les membres de la communauté chrétienne est favorisée, approfondie et 

renforcée. Bien articulées avec l’Eucharistie dominicale, les liturgies de la Parole nous invitent à 

accueillir personnellement et communautairement la présence du Seigneur qui s’adresse, à chaque 

instant, à tous les cœurs ouverts à sa présence.  

Ces quelques orientations, fruit d’une réflexion élaborée avec les curés, les responsables de 

service et le Conseil épiscopal donnent de bons repères pour discerner ce qu’il convient de 

développer afin que la Parole de Dieu nourrisse la vie de tous les fidèles. Elles doivent nous aider à 

ne pas oublier ceux qui sont aux périphéries et dont chaque fidèle doit avoir personnellement le 

souci quand il les rejoint et les invite, restant en lien avec eux. La Parole de Dieu, parce qu’elle 

exprime que Dieu s’adresse à l’homme, est un bien précieux pour nous rappeler que Dieu reste 

proche de notre humanité et continue à la solliciter pour partager sa vie. 

Que Marie, dans le corps de laquelle la Parole de Dieu s’est faite chair, nous accompagne ! 

 

             Chambéry, le 8 septembre 2016 

             en la fête de la nativité de la Vierge Marie. 

Mgr Philippe Ballot 

archevêque de Chambéry 

évêque de Maurienne et de Tarentaise 

 

 

Ce texte, avec ses annexes, paraîtront en octobre 2016 sous forme d’un petit livret. 

Pour la mise en œuvre pratique de ces orientations, on peut s’inspirer d’un certain nombre de 
témoignages que l’on trouvera sur le site Internet diocésain à la rubrique Pastorale Liturgique 
et Sacramentelle. 

http://catholique-savoie.cef.fr/rubriques/haut/documents-a-telecharger/annexes-sur-les-liturgies-de-la-parole

